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En vrac

EDITO
elon l’Etat fédéral, près 
de 15.000 personnes 
dans le Hainaut 
connaissent une 

situation de handicap. Plus de 
46.000 en Wallonie. Des études 

estiment qu’il y aurait entre 80 et 120 millions 
de personnes en situation de handicap en 
Europe. Ces chiffres ne cessent de croître, cer-
tains handicaps se déclarant avec l’âge. Les 
événements inopinés comme les accidents ou 
maladies au cours de la vie représenteraient 
85% des causes de situations de handicap. 

Conscientiser à la nécessité d’adopter un  
réflexe d’inclusion est dans l’intérêt de tous ! 
C’est l’une des priorités de l’Action sociale 
provinciale et « Ensemble avec les Personnes 
Extraordinaires » est l’un des leviers de promo-
tion de ce réflexe qui contribue à une société 
équitablement adaptée aux besoins de cha-
cun. Une société inclusive pour les personnes 
connaissant une situation de handicap est 
adaptée à tous ; prévoyante, elle anticipe les 
solutions aux difficultés liées à cette situation. 
Rejoignez-nous à Marcinelle les 10 et 11 mai et 
vous aussi, faites l’expérience de l’inclusion !

Freddy Sohier
Inspecteur général de l’Action sociale
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1.  Un arbre pour la Wapi s’achève :   
un projet de soutien aux communes et aux associations mené par la Province de Hainaut 
en Wallonie picarde. Le bilan est très positif : plus de 100.000 arbres plantés, ils seront en 
mesure d’absorber le CO2 de 1700 voitures qui roulent en Wapi pendant un an.

2.  «Naître parents n’est pas un jeu d’enfant» :  
le colloque sur la parentalité organisé à la Haute Ecole provinciale Condorcet par la 
section psychomotricité et le centre « 1,2,3… C’est la vie » a rassemblé plus de 200 
professionnels, étudiants. Des échanges, des rencontres et une autre approche de la 
psychomotricité.

3.  Bien manger, manger local, c’est agir pour notre planète :  
défi relevé par Proxial qui défend une alimentation de proximité et de qualité dans nos 
écoles. 

4.  L’opération Wallonie propre : 
a mobilisé des services comme l’Observatoire de la Santé et des écoles provinciales ! 
Merci à eux d’agir pour le climat et l’environnement ! #jefaismapart

5.  And the winner is : Coprosain 
Le Prix Hainaut Horizon a une nouvelle fois récompensé une entreprise qui pose des 
actes concrets pour la planète ! Coprosain «comptoir fermier» encourage une agriculture 
durable.

6.   Académie de Police en mode «family day» :   
en mars dernier, l’académie provinciale de police de Jurbise ouvrait ses portes au public 
pour une grande journée de recrutement. De quoi susciter des vocations, même chez les 
plus petits.

 
7.  Des entreprises, des pouvoirs publics :  

bienvenue au speed-dating organisé par nos collègues de Hainaut-Développement. 
Objectif : faciliter la tâche des uns et des autres, faire découvrir aux pouvoirs locaux des 
entreprises, des savoir-faire de la région. Résultat : de belles rencontres et un soutien à 
l’emploi ! 

N°8 avril  2019

S

Retrouvez la plupart de ces actualités
et bien d’autres en vidéos sur les pages Facebook 

et Instagram de la Province de Hainaut !

F : province-de-hainaut
F : Cdanslapochetv

I : Province de Hainaut

Et pour donner plus de visibilité à nos projets 
provinciaux, n’hésitez pas à «liker» et faire «liker»  

ces pages.
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Actualité

C’
est quoi, la supracom-
munalité ? La question 
mérite d’être posée 
et la réponse peut 

être apportée en jetant un œil au 
bilan des douze projets du premier 
programme initié par la Province. 
Rassembler des acteurs locaux  
autour d’un enjeu jugé crucial par 
eux : c’est la démarche supracom-
munale de la Province de Hainaut. 
Le premier appel lancé a amené 
les communes, d’autres partenaires 
et notre institution à unir forces et 
moyens pour concrétiser des initia-
tives importantes pour l’avenir de 
notre région. Des arbres en Wallo-
nie picarde, le réseau points nœuds 
dans le Coeur du Hainaut,  le dia-
bète dans la Botte du Hainaut, le 
développement de l’attractivité du 
bassin de Charleroi. 

Aujourd’hui, à l’heure de dresser 
le premier bilan, la petite équipe 
d’Alain Braun épingle les belles 
réussites. Le 21 mars, un Arbre pour 
la Wapi se clôturait par l’envie de 
poursuivre le mouvement ! 

«Nous avons planté près de  
104 000 arbres, ils peuvent absorber 
le CO2 de 1700 voitures qui roulent 
en Wapi pendant toute une an-
née ! Mais l’action a aussi permis 
de mieux former le public», explique  
Frédéric Vautravers de l’association 
«Un arbre pour la Wapi».

Fin mai, le balisage de 880 km de 
parcours cyclistes dans l’espace 
«Coeur du Hainaut» s’achèvera. La 
Province a amené les financements 
(près de 850.000 €), a assuré le bali-
sage et s’est appuyée sur des par-
tenaires nombreux (24 communes,  
l’intercommunale IDEA, la Maison 
du Tourisme des Parcs, canaux et 
châteaux). VHello intègre le cœur 
de notre province à un réseau infi-
niment plus vaste de quelque 46.000 
km de pistes cyclables !
 
Développer l’attractivité du bassin 
de Charleroi, le tourisme et la supra-
communalité : un autre beau défi re-
levé par des communes et d’autres 
partenaires. Ici aussi, les initiatives se 
multiplient comme un forum immo-
bilier, par exemple, organisé en no-
vembre. 

Prévenir le surpoids et le dia-
bète, véritables fléaux de santé  
publique : un projet mené dans la 
région de Chimay, Momignies et 
Froidchapelle sensibilise les grands 
comme les petits.

Ce ne sont que quelques exemples, 
la liste est encore longue !

Collaboration, 
développement durable
«Nous tirons les conclusions des dé-
marches entreprises et c’est ce qui 
nous a guidés pour construire ce 

nouvel appel à projets», explique 
Alain Braun, responsable de la cel-
lule. «Nous voulons davantage im-
pliquer le monde associatif, en lien 
avec la commune. Nous avons 
constaté que les projets avancent 
mieux et se concrétisent plus vite 
quand des associations les portent 
aussi.»

L’appel 2019-2020 validé par le 
Conseil provincial de mars s’ancrera 
dans cette volonté de mêler société 
civile et pouvoirs locaux mais aussi à 
l’échelle de la Province de Hainaut 
d’impliquer toujours davantage de 
services. Le développement du-
rable y sera un axe fondamental.
«Nombre d’entre nous agissent quo-
tidiennement dans les communes, 
pour elles et avec elles», précise-t-il. 
«Nous nous appuierons davantage 
sur nos services pour qu’ils contri-
buent à concrétiser certains projets 
mobilisateurs.»

L’équipe accompagne au quoti-
dien les promoteurs des projets et 
joue un rôle de relais entre les uns 
et les autres. Le site internet va être 
adapté afin de faciliter encore la 
circulation de l’information et la 
page Facebook supracom fluidifie 
l’information à l’égard du public et 
entre opérateurs.   •

https://supracom.hainaut.be

Supracommunalité :

12 grands projets s’achèvent, d’autres s’annoncent : l’appel à projets « supracommunalité » 
vient d’être lancé, tirant les leçons du précédent et renforçant encore la collaboration entre 

acteurs de terrain et Province. 

bon bilan
et nouvel appel
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Actualité

•  Management public moderne (huit 
communes de Wallonie picarde) : formation du 
personnel communal. 99 agents formés.

•  «Charleroi Métropole» ou l’attractivité 
territoriale (24 communes)  : conférence des 
bourgmestres, schéma de développement 
territorial, guide touristique de Charleroi 
métropole, ceinture alimentaire de Charleroi 
métropole, mise en place d’un Grand Prix 
culinaire, formation aux réseaux sociaux, 
welcome pack pour les nouveaux habitants, 
inscription à deux événements sportifs majeurs. 

•  «Un arbre pour la Wapi» ou la forêt d’actes 
responsables  (12 communes mobilisées) :  
100.000 arbres plantés, formations diverses, 
échanges, animations citoyennes. 

•  De la cohésion sociale par la lutte contre 
la pauvreté et l’éducation (deux communes, 
région de Charleroi) : épicerie sociale, jardin 
partagé, accompagnement sur le plan de 
l’emploi, de la santé et du logement,… 

•  «Cœur de Hainaut à vélo» ou le réseau en 
roue libre (24 communes) : balisage d’un réseau 
d’itinéraires cyclables de 850 km, sécurisation 
des zones les plus exposées aux risques  des 
usagers faibles (notre photo).

•  «Festival Val de Dendre» ou l’attractivité et 
la dynamique renforcées à travers l’événementiel 
(deux communes) : soutien à deux événements 
de type «Arts de la rue». 

•  «En route pour la forme» ou la santé 
par le mouvement à Celles, Mont de l’Enclus, 
Frasnes-lez-Anvaing :  aquagym et immersion en 
néerlandais, marches gourmandes et culturelles, 
géocatching.

•  «Fauchage durable» ou la biodiversité 
retrouvée (6 communes) : acquisition de matériel 
spécifique, formation des agents...

•  «Slow food et slow culture» ou comment 
marier administration, citoyen, culture et 
alimentation choisies (deux communes) :  
une roulotte «culture», une autre «bar» et une 
encore «food truck» pour redécouvrir produits 
alimentaires et créations artistiques locales.

•  «Conciliation éthique et vulgarisation du 
RGPA» (deux communes) :  création d’une 
structure de médiation à l’amiable, diffusion du 
règlement général de police administrative.

•  «Mieux vivre ensemble» ou comment 
renforcer la cohésion sociale (trois communes) : 
création d’une structure de médiation  
«à l’amiable», diffusion du règlement général  
de police administrative.

•  «Prévention surpoids et diabète» (trois 
communes) : animations pour les enfants (Planet 
Market de l’Observatoire de la Santé) et ateliers 
diététiques pour tous.

En bref
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Dossier

Douzième édition d’«Ensemble Avec les Personnes Extraordinaires» :
 60 activités gratuites sur le site provincial de Marcinelle. 

Plusieurs services provinciaux s’investissent pour mettre en place cet événement magique ! 

L
es 10 et 11 mai,  «Ensemble avec les Personnes 
Extraordinaires» investit les deux hectares du site, 
cet environnement de travail prend des allures 
de fête ! 

«Oeuvres d’art ou calicots publicitaires dans les cou-
loirs, bureaux transformés en coulisses ou espace de 
stockage de 800 collations», s’enthousiasme Nathalie 
Vanzeveren, agent au SAPEPS (service d’accompa-
gnement pédagogique pour les étudiants à besoins 
spécifiques) et, depuis de nombreuses années, béné-
vole de l’événement. 

«Cette grande fête familiale est accessible à tous, 
gratuite, avec des activités sportives, ludiques, créa-
tives, des informations et ateliers de sensibilisation sur 
la situation de handicap», précise Freddy Sohier, ins-
pecteur général à la DGAS. 

Chaque année, le service d’organisation d’événe-
ments inclusifs innove. «Epinglons un stand de réalité 
virtuelle rendant possible un survol du site provincial 
grâce à des drones connectés à un casque 3D», 
explique Sébastien Corazza, coordinateur de l’évé-
nement. «Nous avons aussi prévu des concerts et 

beaucoup de bonne humeur avec Freddy Tougaux 
qui fera l’animation et «STTELLLA» en fin de journée. Si 
l’entrée est gratuite, il faut s’acquitter d’un droit de 
passage : le don d’une peluche en bon état.» A ces 
moments festifs, s’ajoute aussi un colloque sur le défi  
du vieillissement des personnes en situation de han-
dicap proposé par l’association Horizon 2000.  

Le concours de talents extraordinaires mobilise plus 
de 20 institutions candidates. «Ce concours suscite 
beaucoup d’enthousiasme auprès des institutions 
spécialisées de Wallonie. Les artistes proposent des 
performances extraordinaires : chant, danse,  théâtre, 
magie,… Une belle matinée de spectacle !» détaille 
Didier Bouvy, coordinateur du Bureau pédagogique 
de l’enseignement spécialisé. 

Just for kids !
Le vendredi, plus de 800 élèves de l’enseignement 
primaire ordinaire et spécialisé, issus de 18 écoles hai-
nuyères partagent des animations sur le thème du 
Tour du monde. «Nous avons animé toutes les classes 
pendant l’année. Le 10 mai, c’est le grand rassem-
blement avec un lâcher de 800 ballons et une flash 
mob générale. Un bain de foule pour les Extra Kids !» 

Mobilisation générale… 
pour la bonne cause !

© Catherine d’Eletto
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explique Sylvie Vanderstraeten, coordinatrice des ani-
mations provinciales de sensibilisation au handicap. 

Les Extra Kids bénéficieront de l’encadrement précieux 
des étudiants éducateurs spécialisés de la Haute Ecole 
provinciale Condorcet. «75 étudiants de 2e année  ap-
portent un appui à l’organisation», précise Philippe  
Dacosse, enseignant. «Ils proposent des activités 
comme de la psychomotricité, du sport adapté, ou un 
atelier de découverte de la joélette. Ils aideront Hai-
naut Sports pour les ateliers de sport inclusif». 

Hugues Belsack, coordinateur à Hainaut Sports et les 
nombreux animateurs sportifs seront, en effet, sur le 
pont avec une multitude de sports à découvrir.    

Tout le monde s’y met !
Depuis plusieurs mois, une vingtaine d’institutions fa-
briquent minutieusement leur dragon extraordinaire 
pour une parade qui le sera tout autant. Parmi les parti-
cipants, de nombreuses institutions provinciales défen-
dront nos couleurs pour prétendre au prix de 1000 € 

offert par l’ASBL Vers la Vie ! 

Tout le monde s’implique. L’Institut René Thône de Mar-
cinelle, emmené par Eric Hins enseignant, organise 
une grande brocante solidaire. Au Centre provincial 
de documentation spécialisée en sciences humaines 
situé sur place, sous la houlette de Katty Werquin, on 
concocte deux animations les deux jours. Le person-
nel d’entretien est sur le pont pour préparer l’avant et 
l’après, celui de Hainaut Gestion Patrimoine soutient 
la logistique de l’événement. L’équipe du Mess de la 
Haute-Ecole Condorcet et de Yasmine Delaire se pré-
pare à nourrir les visiteurs !  

«Sans vous, l’événement n’aurait jamais pu s’envoler 
comme il l’a fait ces dernières années», remercie Sé-
bastien Corazza.   •  

En un clin d’oeil
Vendredi
Dès 9h : 
•  Rencontres Extra Kids, flash-mob et 

lâcher de ballons, spectacle de Rémy Bricka (enfants) 
•  Colloque organisé par Horizon 2000 :  défi du vieillissement de la personne handicapée 
•  Concours des talents extraordinaires – Public 
14h30: séance d’information sur la création de classes inclusives au sein d’établisse-ments scolaires (Alternative 21). 

Samedi   
Dès 7h: 
• Brocante solidaire
• Départ de la randonnée cyclo
De 9 à 18h : 
• Départ de la balade moto (+/- 120 km)• Ateliers sportifs  
•  Ateliers de sensibilisation et handisports : parcours avec chiens guides ; jeux de société, jardinage, jardin des senteurs, voiture de rallye adaptés,…
• Animations folkloriques de rue ; 
• Village des enfants.
• Volez à bord d’un drone ! 
•  Relooking : coiffure, maquillage et  

esthétique, pose de vernis,…. 
•  Cinéma adapté et initiation à  

l’audiodescription
•  Tournoi de mini-foot et activité  

handisport 
• Jogging : enfants et adultes

De 12 à 20h : 
Spectacles de danse et cyclo-danse ; concerts de Rémy Bricka, VIPotes, Anaïs Delva (interprète de Libérée, délivrée…),  Johnny Cadillac, Bernard Minet et  
STTELLLA ! (Animation : Freddy Tougaux)À 11h et 15h15: défilé des Dragons chinois (appel à projets de Vers la Vie). 17h30 :  Proclamation des résultats du concours, tirage de la tombola, remise des prix du jogging. 

Infos, programme définitif: 
www.personnesextraordinaires.be
Sébastien Corazza : 071/ 44 72 90 info@personnesextraordinaires.be Organisé par la Province de Hainaut et l’ASBL Vers la Vie avec le soutien de la Ville de Charleroi, la Wallonie (AVIQ), Orthopédie  
Toussaint, Chimay et Peugeot.
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Pilier de la Province de Hainaut, l’action sociale offre, 
grâce à vous, nombre de services aux citoyens !

UN OBJECTIF : AMÉLIORER
LE BIEN-ÊTRE DE CHACUN

J
ugez plutôt: six antennes «Hainaut Seniors» 
pour les seniors actifs ; neuf services de santé 
mentale pour les personnes en souffrance psy-
chologique ; la promotion de l’égalité entre 
les femmes et les hommes dans le travail ; la 
lutte contre les violences faites aux femmes ; 

la prise en charge et mise en sécurité d’enfants sous 
protection d’un Juge de la Jeunesse ; un centre de do-
cumentation spécialisée ; des collaborations avec des 
associations de terrain pour le «mieux-être» collectif… 

Et pour les personnes en situation de handicap ?
Chaque jour, 66 services et 3000 personnes, issues  
de notre personnel enseignant et non-enseignant 
agissent ! Ces agents accompagnement le quotidien 
d’enfants, d’adultes, apportent un soutien aux proches 
et familles de personnes rencontrant déficience men-
tale, sensorielle ou motrice, troubles de l’apprentissage, 
du comportement ou du spectre autistique. Un pan 
d’activités colossal avec sept instituts médico-péda-
gogiques et 24 services d’accueil de jour et d’héber-
gement ; 12 écoles d’enseignement spécialisé ; six ser-
vices d’aide à l’intégration, trois d’accompagnement, 
quatre d’aide précoce ; un service d’accueil familial, 

un autre  d’intervention mobile en cas de troubles 
graves, un autre de coaching à l’insertion socio-pro-
fessionnelle ; des ETA qui emploient les travailleurs 
à besoins spécifiques en milieu adapté ; un service 
d’animations spécialisées, une cellule d’organisation 
d’activités de sensibilisation pour le public ou encore 
un service co-géré avec la Haute Ecole Condorcet 
pour l’accompagnement pédagogique d’étudiants 
en situation de handicap. Ces équipes partagent la 
même ambition : contribuer à l’épanouissement de 
chacun dans le respect de ses besoins.  

Ensemble… Vive l’inclusion !
Susciter la rencontre, le dialogue entre personnes va-
lides et moins valides : c’est construire une société 
inclusive. La situation de handicap est méconnue et 
mal comprise, elle a besoin d’être démystifiée. Les jour-
nées «Ensemble avec les Personnes Extraordinaires» 
sont la plus belle vitrine de cette politique de sensibi-
lisation. «Faire connaissance dans un contexte de di-
vertissement et d’information nous semblait pertinent, 
explique Freddy Sohier, inspecteur général de l’Action 
sociale. Nous avons pensé cet événement comme un 
moment de partage et de convivialité, une occasion 

© Catherine d’Eletto
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Les Ipsmalympiades 
«Ensemble 
avec les Personnes 
Extraordinaires»

La 16ème édition des Ipsmalympiades, évé-
nement de la section pédagogique de la 
Haute Ecole Provinciale Hainaut Condor-
cet prend de l’ampleur et s’intègre au pro-
gramme de «Ensemble avec les Personnes 
Extraordinaires».

«Plus de 500 personnes issues des institutions, 
provinciales et autres de toute la Wallonie, 
participent à la journée,» explique Philippe 
Dacosse, enseignant et coordinateur de l’ac-
tivité. «Les adultes participant à nos ateliers 
connaissent une déficience mentale, nous 
accueillons aussi des  enfants. Toute notre 
section est mobilisée ! 195 étudiants de 1ère 
année comme guides attitrés des groupes 
d’adultes et d’enfants à travers le parcours 
des ateliers». Se confronter pour la première 

fois aux bénéficiaires, découvrir les difficultés 
du handicap en «vrai», c’est le principal inté-
rêt pour les aspirants «éduc’». «Pour les 2ème, 
c’est la mise en pratique de ce qu’ils ont ap-
pris, notamment dans les cours de créativité 
et de musique», précise Philippe Dacosse. «Ils 
organisent tous les ateliers  proposés.» Nou-
veauté cette année,  les étudiants se tourne-
ront le lendemain vers les  élèves de primaire 
issus de l’enseignement ordinaire et spéciali-
sé, dans le cadre de «Ensemble avec les Per-
sonnes Extraordinaires».

Dossier

de faire tomber les barrières auxquelles on s’arrête par-
fois ! 

Et au-delà de l’événementiel apparaît un vrai travail 
de fond. Le SAPASH, service d’animations et de sensi-
bilisation au handicap, propose aux écoles ordinaires 
ou spécialisées du Hainaut des animations autour du 
handicap.  Les services provinciaux d’aide à l’intégra-
tion aident à surmonter les premières barrières. «Aider 
l’enfant ou le jeune à prendre confiance en lui, à s’in-
troduire dans un milieu de vie ordinaire, à évoluer dans 
un cadre scolaire grâce aux outils mis en place avec 
lui, l’accompagner dans sa vie, informer son entourage 
de ses difficultés, cela nous mobilise tous les jours». 

D’autres défis : répondre aux besoins des personnes 
porteuses de handicap et vieillissantes. Nos institutions 
s’adaptent pour les accueillir, et agir sur la précarité 
sociale… Dans tous les secteurs, on constate une évo-
lution exponentielle de la pauvreté, de déficit d’accès 
à l’éducation, de troubles du comportement,… Des 
enjeux sociétaux majeurs.   •  

© Catherine d’Eletto

© Catherine d’Eletto
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Enseignement

Marcher pour le climat, ça suffit ? La Province de 
Hainaut estime que non. Aux côtés des jeunes 
de Youth for Climate,  les élèves de notre en-

seignement secondaire et supérieur se sont exprimés 
dans la rue tout en participant à des activités liées aux 
préoccupations climatiques. Le pouvoir organisateur 
a voulu aller plus loin. Comment les pouvoirs publics 
peuvent-ils répondre aux préoccupations des jeunes, 
à leurs aspirations citoyennes ? La Province de Hainaut 
a choisi de proposer à ses élèves un exercice de dé-
mocratie participative : une Assemblée des Jeunes.

Ils vont siéger et décider ! 
Au début du printemps, les élèves de quatrième se-
condaire ont été sollicités avec une double tâche : 
choisir ceux qui les représenteraient mais aussi décider  
des projets qu’ils aimeraient soumettre à cette assem-
blée ! Une volonté d’agir pour toutes les causes et  
enjeux sociétaux qui mobilisent. Le climat mais aussi le 
développement durable en général.

Les élèves choisis le sont pour deux ans, arrivés en  
sixième, ils aideront les conseillers du nouveau cycle à 
trouver leurs marques dans l’hémicycle provincial. La 
toute première séance du nouveau conseil est prévue 
en mai. Les 56 élèves qui représenteront les 23 écoles 
provinciales du territoire auront la lourde tâche de dé-
finir leur organisation interne, et ensuite d’examiner les 
propositions venant de toutes les écoles.

«On ne part pas de rien, » explique Renaud Servotte, 
coordinateur de la Cellule Agenda 21. «Depuis de 
nombreuses années, nous travaillons avec les écoles 
sur ces questions : beaucoup d’entre elles disposent 
d’éco-teams, le projet Proxial pour promouvoir une 
alimentation de proximité, la valorisation des circuits 

courts, la mise en place de zones refuge pour la biodi-
versité, toute l’aide que nous apportons pour concré-
tiser des initiatives qui vont dans ce sens… Ou encore 
l’implication de plusieurs écoles dans l’opération «Wal-
lonie propre», fin mars. L’Assemblée des Jeunes sera un 
outil complémentaire à ce que nous proposons déjà.»

100 000 euros à la clef
Accompagnés, en plus de la Cellule Agenda 21, par 
plusieurs autres services provinciaux (comme le Comi-
té de Développement durable ou encore le Service 
de Communication), les jeunes auront à décider le ou 
les projets qu’ils choisissent de défendre et pourront 
disposer d’un accès au budget participatif de la Pro-
vince de Hainaut à hauteur de 100 000 e. Les jeunes 
conseillers auront à trancher sur le ou les projets d’in-
vestissement  à soutenir et, dès la rentrée prochaine, ils 
veilleront à leur réalisation.

«Dans sa déclaration de politique générale, le Col-
lège provincial dédicace une partie de son budget 
aux actions citoyennes. La mise à disposition d’une 
partie de ce budget participatif pour que les jeunes 
concrétisent des projets qui leur tiennent à cœur, nous 
a semblé une belle manière de les réconcilier avec la 
chose publique. Nous leur donnons l’occasion d’agir 
et d’avoir les moyens de le faire. Notre espoir est qu’ils 
s’accaparent toutes les thématiques sociétales qui les 
concernent», explique Serge Hustache, président du 
Collège provincial. 

Choix stratégiques, transparence, affectation des 
budgets, communication autour des initiatives prises 
mais surtout concrétisation de ces orientations : au-
tant d’exercices démocratiques formateurs pour ces 
jeunes, citoyens de demain.   • 

L’installation de l’Assemblée des Jeunes est imminente : avant la fin de l’année 
scolaire, les élèves de quatrième secondaire de notre enseignement provincial 

auront à choisir des projets qu’ils concrétiseront dès la rentrée 2019.

BUDGET PARTICIPATIF POUR JEUNES CITOYENS ENGAGÉS !



11

Enseignement

L’école s’est engagée dans 
l’European Parliament Am-
bassador School (EPAS), projet 

de partenariat entre le Parlement 
européen et les écoles secondaires 
des Etats membres. L’objectif : mieux 
comprendre l’Europe pour que 
les élèves deviennent les citoyens 
actifs de demain. «Pour être label-
lisée EPAS», précise Noé, élève de  
6ème général Histoire-Sciences So-
ciales. «Notre école doit prévoir des 
activités toute l’année sur cette 
thématique».   

Emilie Dupuis, professeur d’histoire 
insiste sur cet engouement des 
élèves, indispensable ! Les idées ne 
manquent pas : un tournoi sportif, 
une expo ou un point info Europe 
accessible non stop pour tous les 
élèves de l’établissement. 

Le 9 mai, pour la Journée Interna-
tionale Européenne, les écoles par-
ticipantes doivent impérativement 
mettre en place une grosse activité. 
«Pourquoi ne pas s’habiller aux cou-
leurs de l’Europe», suggère Karinne 
Nowak, professeur de Français-His-
toire.  

En avril, la Commission européenne 
EPAS viendra vérifier si tous les cri-
tères sont  remplis. Le 21 juin, une cé-
rémonie de remise des labels sera 
organisée au Parlement, 30 écoles 
wallonnes et flamandes sont en lice.   
«Pour participer au concours, notre 
école a été présélectionnée en 
septembre dernier. Nous sommes in-
vestis depuis longtemps», explique 
Emilie Dupuis. «Voyages à Auschwitz, 
Budapest, Prague, Thessalonique ou 
en Croatie, nous abordons tant la 
seconde guerre mondiale que la 
Guerre Froide». Les élèves d’Emi-
lie Dupuis et Karinne Nowak ont 
rencontré Pol Sobol, rescapé des 
camps de la mort et suivi la forma-
tion de guides à la Fondation Anne 
Frank. 

Sensibiliser au vote
Au-delà de la mémoire, les deux 
enseignantes voulaient aller plus 
loin avec ce concours. «L’Europe 
nous offre une stabilité politique, mi-
litaire, sociale et sanitaire. On peut 

la critiquer sur de nombreux points 
mais on vit en paix depuis 60 ans. A 
la veille du scrutin européen, nous 
devons sensibiliser nos élèves, tous 
primo votants pour l’Europe, à l’im-
portance du vote», ajoute Karinne 
Nowak. 

Les deux jeunes enseignantes, Fran-
çaises et d’origine polonaise, se 
sentent investies. «Cette multicultu-
ralité se retrouve dans nos classes.» 
L’accès au label EPAS ouvrira des 
portes comme «accéder en priorité 
à des Hautes Ecoles européennes 
ou mettre en place des échanges 
avec des écoles secondaires euro-
péennes». 
«Henri Lancellotti, notre ancien 
directeur, a insufflé cette culture 
du projet», conclut Emilie Dupuis.  
Depuis 10 ans, les actions citoyennes 
ont relevé le niveau de l’école,  
des élèves et des profs.  «On ne peut 
plus donner un cours d’Histoire sans 
faire voyager nos élèves, au propre 
comme au figuré.»   • 

Avec le Brexit dans  
lequel s’englue la  
Grande-Bretagne,  

la montée des populismes 
un peu partout, l’Europe 

reste plus que jamais 
proche et protectrice. 
A l’Institut Provincial  

Jean Jaurès de Charleroi, 
les élèves veulent devenir 

des Européens actifs ! 

L’Europe,
     c’est plutôt un bon plan !
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My Province

L’idée de créer ce nouveau 
service part d’un constat : le 
personnel subventionné par la 

Fédération Wallonie-Bruxelles mais 
travaillant dans l’enseignement pro-
vincial «oublie» que son employeur 
est la Province de Hainaut. 

«Nous nous adressons aux ensei-
gnants, éducateurs, administratifs, 
psy, assistants sociaux, auxiliaires 
psycho-pédagogiques, logopèdes, 
infirmiers… subventionnés par la 
Fédération Wallonie-Bruxelles et oc-
cupés dans nos institutions provin-
ciales, rappelle Bérangère Duroisin, 
responsable du  nouveau Service 
Ressources humaines de la Direc-
tion Général des Enseignements.
Notre service ne concerne ni les en-
seignants de Condorcet ni ceux de 
l’enseignement spécialisé qui ont 
déjà leurs propres structures.» 

Au quotidien, c’est trop souvent 
aux services de la Fédération Wal-
lonie-Bruxelles que le personnel sub-
ventionné s’adresse s’il est confron-
té à l’un ou l’autre souci.

«Nous sommes face à des situations 
où les membres du personnel sub-
ventionné oublient d’informer l’insti-
tution provinciale quand ils tombent 
en «dispo» ou partent à la pension 

alors que nous devons prendre, en 
tant qu’employeur, certaines déci-
sions officielles relatives à ces situa-
tions», constate la responsable.

Les conséquences pour eux 
peuvent être lourdes ! «Cette ab-
sence d’info donnée au PO peut 
avoir des répercussions pécuniaires 
et administratives pour l’agent 
concerné», ajoute Laurence Re-
nard, collaboratrice du service.

Toujours plus complexe
Ce service ambitionne d’améliorer 
la circulation de l’information et la 
situation du personnel et s’intéresse 
autant au bien-être de l’agent 
qu’à sa carrière. L’enseignement est  
le plus gros secteur de la Province 
de Hainaut, occupant près de  
5000 personnes ! 

«L’enseignement est toujours plus 
complexe», souligne Bérangère 
Duroisin. «Nous voulions soutenir les 
Directions régionales dans ces mo-
difications statutaires et réglemen-
taires.» 

Ce service sera le référent externe 
unique, il contribuera à éviter les 
erreurs administratives ou de paie-
ment provoquées par un manque 
d’informations claires. 

Surveillez votre boîte
«Nous souhaitons renforcer le senti-
ment d’appartenance du person-
nel subventionné à la Province de 
Hainaut. En passant par l’ecampus 
provincial accessible via l’adresse 
mail pro, il trouvera des infos d’ac-
tualité et des dossiers thématiques, 
documents consultables en ligne et 
téléchargeables», précise Angéline 
Alaimo, collaboratrice du service. 
Et Laurence Renard d’ajouter : «Les 
informations relatives aux nomina-
tions et changements d’affecta-
tion seront transmises sur ces boîtes 
mails comme ce qui concerne le 
bien-être au travail et les services 
que propose la Province.» 

A terme, le Service facilitera les dé-
signations, nominations ou chan-
gements d’affectation et toutes les 
démarches administratives pour les 
enseignants.   •

Pour récupérer vos identifiants 
@eduhainainaut.be 
ou @hainaut-promsoc.be :
https://support.ecampus-hainaut.be

Infos : 
Servicerh.subventionne@hainaut.be

Bérangère Duroisin 

VOUS TRAVAILLEZ DANS UNE ÉCOLE PROVINCIALE ?        
                   VOUS ÊTES CONCERNÉ.E ! 

La  Direction générale 
des Enseignements 

innove avec un 
nouveau service qui 

aidera encore mieux le 
personnel subventionné 

dans sa carrière.  
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My Province

Depuis des mois, Sébastien 
Spiess, analyste-programmeur 
au service informatique, tra-

vaille avec l’équipe des ressources 
humaines à l’élaboration d’un nou-
vel outil pour générer les fiches de 
paie. 

«Les fiches de paie sont envoyées 
sous enveloppe depuis environ un 
an et demi. C’est un travail fasti-
dieux, coûteux et surtout peu éco-
logique», explique Sébastien. «On le 
sait bien : pour l’essentiel, les enve-
loppes ne sont pas ouvertes ! Nous 
avons voulu changer l’approche, 
trouver une autre solution.» 

L’autre solution, c’était évidemment 
un outil numérique et pourquoi pas 
une «appli» capable de nous suivre 
partout et de nous donner, en 
temps réel, l’état de notre situation. 
En juin 2018, l’appel d’offres a été 
lancé pour aboutir à «DOCCLE», 
la plate-forme d’administration la 

plus polyvalente de Belgique. De 
nombreuses autres structures l’uti-
lisent déjà. L’appli peut stocker des 
quantités impressionnantes de do-
cuments. 

Disponible sur ordinateur mais aussi 
sur smartphone ou sur la tablette, 
DOCCLE réunit en un seul lieu et en 
une seule application tous les do-
cuments nécessaires. 

Créez votre compte !
«C’est vraiment très simple à uti-
liser», poursuit Sébastien Spiess. «Il 
suffit de créer son compte, les mo-
dalités pratiques et les codes seront 
envoyés au domicile des agents 
qui pourront se connecter, quand 
ils le veulent, avec une adresse 
autre que leur adresse provinciale.  
DOCCLE permet une multitude 
de fonctionnalités qui seront  
très utiles pour les agents au quo-
tidien : compte fiscal, partage de  
documents.... Tout ce qui y sera 

stocké l’est à vie et en toute sécu-
rité.»

Cette petite révolution prend 
du temps. Elle est actuellement 
en phase test. Dans les jours qui 
viennent, vous recevrez un premier 
courrier qui vous informera de l’uti-
lisation prochaine de DOCCLE et 
de l’envoi de vos codes. Les codes 
suivront assez rapidement pour per-
mettre l’utilisation de l’outil dès la 
fin du mois de mai. La dernière fiche 
de paie sera envoyée en juin. Soyez 
attentifs !

«DOCCLE, c’est aussi un geste 
concret pour l’environnement ! 
Chaque mois, il fallait imprimer envi-
ron 7000 feuilles, les insérer dans des 
enveloppes. On économisera en-
viron 100.000 feuilles de papier par 
an, sans compter les enveloppes... 
C’est l’équivalent de 12 arbres que 
l’on ne coupera pas chaque an-
née.»   •

Les fiches de paie, 

de l’histoire
ancienne

Avec DOCCLE, notre Province ne fait 
pas que s’engager un peu plus dans 
le numérique : elle protège aussi 
l’environnement !

To do list ! 
•  Codes envoyés par courrier : si vous n’avez jamais reçu vos fiches de paie, signalez-le au plus vite à votre responsable RH !•  Date prévue de réception du courrier :  mi mai

•  Pensez également à signaler tout  changement d’adresse.•  Dès à présent, vous pouvez créer un compte sur doccle.be/fr avec votre adresse mail personnelle. 
• Bien surveiller la boîte aux lettres !

Bérangère Duroisin 
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Made in Hainaut

L’Institut Provincial de Forma-
tion du Hainaut (IPFH), au tra-
vers de ses différentes com-

posantes (Académie de Police, 
Ecole du Feu, Ecole des Secouristes- 
Ambulanciers, Ecole d’administra-
tion, Appui Psychologique aux Inter-
venants) s’implique dans les métiers 
de la sécurité c’est-à-dire dans la 
formation des pompiers, policiers, 
secouristes-ambulanciers et planifi-
cateurs d’urgence.
 
Le Centre Expert’crise (CE’c) a 
été créé pour répondre à une de-
mande d’exercices pratiques orien-
tés vers la coordination multidiscipli-
naire entre ces acteurs de la gestion 
de crise. Ce service transversal aux 
écoles de l’IPFH est coordonné par 
un trio dynamique : Nathalie Gae-

thofs, responsable, Anaëlle Maler-
ba, coordinatrice pédagogique et 
Fabienne Dubois, coordinatrice ad-
ministrative. 

Les missions du CE’c : la création, le 
développement et l’organisation 
de formations pratiques multidisci-
plinaires s’adressant aux différentes 
disciplines des métiers de la sécu-
rité, tous acteurs d’une gestion de 
crise.

Ces formations s’adressent au per-
sonnel des services d’incendie, de 
l’aide médicale urgente et de po-
lice mais aussi aux autorités com-
munales, aux représentants d’unités 
opérationnelles, aux responsables 
de la communication communale 
et provinciale et aux fonctionnaires 

de la planification d’urgence.
Les formations du CE’c se déclinent 
de manière chronologique, en 
s’appuyant sur des outils pédago-
giques très pratiques et immersifs 
(maquettes, mises en situation de 
terrain,…). Ils aident à placer les 
participants dans des conditions ré-
alistes, notamment, lors de la créa-
tion de nouvelles formations, par 
l’implication directe des différents 
acteurs de la gestion de crise.

Tous les intervenants désirent au-
jourd’hui se former de manière mul-
tidisciplinaire au sein d’un même 
exercice pratique soulignant ainsi 
la nécessité d’une coordination des 
moyens matériels et humains, qui 
est aussi basée sur une communi-
cation efficiente entre les parties.   •

Marcher, 
courir 
contre 

le cancer !

Le cancer nous touche tous : c’est pour cette raison que nous sommes mobili-
sés!  Télévie, Bougeons pour vivre… Nous sommes présents !  
Les 18 et 19 mai, à Tournai, la Province de Hainaut participe au Relais pour la 
Vie aux côtés des équipes formées par la Haute Ecole Provinciale Condorcet 
et par l’IESPP. Ensemble, soutenons cette cause et aidons à récolter des fonds 
pour faire avancer la recherche ! 

Pour rejoindre la team «Province de Hainaut», il suffit de s’inscrire via l’adresse 
https://www.relaispourlavie.be/teams/province-de-hainaut et de s’acquitter 
des frais d’inscription de 10 e : une somme intégralement versée au Relais 
pour la Vie et à la Fondation Belge contre le Cancer.  
Mobilisez-vous, mobilisons-nous ensemble contre le cancer.

Infos : Nadine Coppée est notre capitaine d’équipe.
Nadine.coppee@hainaut.be 

Relais pour la vie,  les 18 et 19 mai à Tournai

ca
us

e t
ou

jo
ur

s

une équipe 
pétillante 
orientée 

vers la crise !

Fabienne, 
Nathalie,

et Anaëlle : 

Elles s’occupent du Centre Expert’Crise qui mise  
sur la coordination multidisciplinaire entre les acteurs  

de la sécurité. 
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Made in Hainaut

Tout nouveau bébé des services 
de l’Éducation permanente et 
de la Jeunesse et du Cinéma : la 

première édition des Rencontres du 
Film pour la Jeunesse naît à l’occa-
sion du centième anniversaire de la 
Culture en Hainaut. L’idée : aider les 
enfants des écoles fondamentales 
et secondaires du Centre à élargir 
leurs horizons cinématographiques 
en leur offrant un éventail du meil-
leur du cinéma jeunesse internatio-
nal. L’occasion de découvrir ce qui 
se fait de mieux en matière de ci-
néma pour enfants et adolescents. 

«Il y aura des animations éducatives 
et pédagogiques qui apporteront 
aux élèves les moyens de mieux 
comprendre cultures, métiers et 
expériences cinématographiques 
qui leur sont étrangères», explique  
Ursula Piller, coordinatrice du projet. 
«On va utiliser le cinéma comme outil 
pour stimuler la curiosité des enfants 
et adolescents, développer leur es-
prit critique et susciter le dialogue.» 

Du 8 au 15 novembre, les Ren-
contres du Film pour la Jeunesse in-
vestiront la région du Centre avec 
une belle mobilisation de nombreux 
partenaires dans les semaines qui 
précèdent. Du 15 septembre au 8 
novembre, les animateurs du ser-
vice de l’Education permanente 
investiront les écoles des entités 
concernées pour leur proposer des 
activités. Les opérateurs culturels 
organiseront aussi des animations, 
soutenues par les équipes des Ser-
vices Cinéma et Education perma-
nente de la Province. 

Des séances de cinéma, des expo-
sitions, des ateliers créatifs, un ci-
né-débat, la réalisation d’un court 
métrage ou la mise en place d’un 
stage : les idées ne manquent pas 
pour préparer dignement le début 
de ces rencontres. Avec l’ouverture 
officielle, le 8 novembre, au Cinéma 
le Stuart à La Louvière, par la projec-
tion d’un film tout public. De belles 
surprises vous seront proposées 
les jours suivants : courts métrages 
pour tout-petits, séances intergéné-
rationnelles et pédagogiques, ren-
contres professionnelles… 

Aux enfants désireux d’amorcer 
l’expérience cinéma, le Service 
Éducation permanente et Jeunesse 
proposera un stage «cinéma».   •

Infos : 064/312.800

Un beau projet mené dans la région du centre par les équipes  
des services culturels de la Province en partenariat avec des écoles  

et des centres culturels. Avis aux profs intéressés !

 Rencontres du Film 
    pour la Jeunesse : 

  s’ouvrir
   l’esprit sur    
   grand écran !

Ursulla Piller : 
l’équipe du service Cinéma
prépare de belles surprises

© freepik
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Kevin, comment en es-tu venu  
à la course à pied puis au  
marathon ?
Après avoir joué 24 ans au football, 
j’ai raccroché les crampons mais 
rapidement, ma balance s’est af-
folée. C’est elle qui m’a poussé à 
reprendre le sport. J’avais déjà une 
bonne endurance et je me suis mis 
à la course à pied. J’ai rapidement 
eu envie de courir un marathon. 
J’ai participé à celui de Bruges en  
2017 en réalisant un honorable 
temps : 3h24.  J’étais emballé par 
l’ambiance et le dépassement de 
soi. J’ai voulu préparer tout de suite 
un autre marathon et je n’ai pas 
respecté le temps de repos suffi-
sant. Résultat : une fracture de stress 
et trois mois sans pouvoir courir.

Une blessure qui t’incite à 
prendre le vélo pour aller  
travailler ?
Plutôt que de me lamenter sur mon 
sort, je décide, en effet, de faire les 

trajets vers la DGSI à vélo. 12,5 km 
depuis mon domicile le matin et au-
tant le soir. Quelle que soit la météo. 
C’est une sacrée organisation car il 
faut partir suffisamment tôt et pré-
voir un stock de vêtements au bu-
reau. Mais ma motivation est forte ! 
Mes collègues m’encouragent…ou 
disent que je suis fou (rires). En atten-
dant, cet épisode m’a fait prendre 
goût au cyclisme et m’a permis 
de garder la forme. Je n’avais rien 
perdu lorsque j’ai repris la course 
à pied. Au contraire, j’avais même 
amélioré mon endurance et j’ai 
d’ailleurs battu mon record de cinq 
minutes aux 20 km de Bruxelles. 

L’idée du triathlon germe alors 
dans ton esprit ?
Oui mais encore fallait-il que je 
m’exerce à nager, ce que j’ai fait…
en vacances dans la piscine olym-
pique de mon hôtel en Crète. Je 
me suis alors aligné au triathlon  
de Huy où je termine à une belle 

27ème place. J’avais de très bonnes 
sensations et j’ai nagé beaucoup 
plus vite que prévu, l’atmosphère 
de la compétition y était sans doute 
pour quelque chose. Aujourd’hui, 
je m’entraîne tous les jours et les 
courses de la région me servent de 
séances  rapides. Les podiums et les 
victoires s’enchaînent, j’ai récem-
ment obtenu des victoires à Char-
leroi, Anderlues et Binche dans le 
cadre du Challenge de la Province 
de Hainaut.        

Qu’est-ce qui te fait courir  
finalement ?
Toujours l’envie de me dépas-
ser mais pas seulement. On fait 
de chouettes rencontres dans le 
monde des Runners. On ne ressent 
pas tellement l’aspect compétition. 
Mes prochains objectifs : les se-
mi-marathons de Mons et de Namur 
avant la participation à deux ou 
trois triathlons durant l’année.   •

Nos talents

Un coup d’œil sur le profil Facebook de Kevin suffit à comprendre la place 
qu’occupe le sport dans sa vie...et les victoires qu’il a déjà glanées ! Le Quévisien 
de 33 ans, ancien footballeur et informaticien à la Direction Générale des Services 
informatiques, jongle entre son métier et ses nouvelles passions : course à pied et 

triathlon. Une interview à 100 km/heure ou presque…

plus rien 
ne l’arrête !

plus rien 
ne l’arrête !

Kevin Cusse 


